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Écrire sur l’œuvre d’un auteur peut se faire de deux façons, on ramasse 

tout ce qui s’est écrit ou dit sur l’œuvre de tel auteur ou on prend l’œuvre à bras-

le-corps et on laisse parler l’auteur. Alexandra Pleshoyano a choisi la méthode à 

bras-le-corps pour analyser Les écrits d’Etty Hillesum. Journaux et lettres 1941-

1943. 

L’approche de Pleshoyano est intéressante, entre autre, parce qu’elle 

permet de suivre Dieu à la trace dans les écrits d’Etty Hillesum ; c’est l’intention 

de l’auteure : « C’est seulement avec les textes mêmes d’Etty que nous pouvons 

apprendre à connaître Dieu qu’elle prétend avoir expérimenté.» (p.27) A la toute 

fin de son travail, Pleshoyano reviendra sur cette idée : « Notre intention est 

d’exposer la richesse théologique recelée dans les écrits d’Etty, afin de mieux 

comprendre les représentations de son Dieu… pour dire Dieu dans le contexte 

pluraliste d’aujourd’hui. » (p.363) 

Etty Hillesum n’est pas la première à parler de Dieu. En quoi sa parole 

est-elle différente des autres paroles sur Dieu au point d’intéresser et rejoindre 

tant de personnes aujourd’hui ? C’est à cette question que Pleshoyano va 

essayer de répondre ; elle a réussi magistralement. 

La personne, familière aux Écrits d’Etty Hillesum, qui analyse le travail de 

Pleshoyano risque, par moment, de ne pas trop savoir si elle parle d’Etty 

Hillesum ou de Pleshoyano, la raison est simple, l’auteure laisse toute la parole à 

Etty. Tout au long de son ouvrage, Pleshoyano nous présente Etty à deux 

niveaux, celui de son expérience spirituelle et celui de sa parole sur Dieu. 

Contrairement à certains auteurs qui ont cherché à relier l’expérience spirituelle 

d’Etty Hillesum à quelques grands courants spirituels, comme la chrétienne ou la 

juive, Pleshoyano présente les mots et la vie d’Etty qui l’ont amenée à vivre une 

expérience spirituelle en dehors de toute institution religieuse établie. A propos 

de la parole d’Etty sur Dieu, l’auteure écrit : « Pour notre part, nous espérons 

avoir bien démontré que les écrits d’Etty constituent une contribution importante 

pour la théologie contemporaine… Cette perspective situe les écrits d’Etty dans 



un horizon toujours pertinent pour aujourd’hui : celui de la question de Dieu au 

cœur du mal. » (p.368) Pleshoyano le reconnaît, la parole d’Etty sur Dieu ne 

recoupe pas toujours l’orthodoxie des grandes religions ; elle écrit : « La 

conception de Dieu chez Etty n’a rien de traditionnelle. L’image de Dieu chez elle 

diffère à la fois du christianisme et du judaïsme.» (p.365) 

Le titre de l’ouvrage de Pleshoyano porte aussi ces mots : « L’amour 

comme ‘seule solution.’ Ils ne sont pas là pour rien. C’est l’hypothèse principale 

de son travail, elle l’exprime ainsi : « Une étude cherchant à clarifier la 

compréhension de l’amour chez Etty… devrait nous permettre de ratifier notre 

hypothèse selon laquelle l’amour devient la ‘seule solution’ pour Etty Hillesum au 

cœur du mal. » (p. 33) 

L’intérêt du travail de Pleshoyano est de faire prendre conscience que 

chez Etty ‘l’amour comme seule solution’ ne sont pas seulement des mots, mais 

sont vie, car ils rejoignent toutes les fibres  de la vie d’Etty ; en cela, nous 

comprenons mieux pourquoi Etty parle à tant d’hommes et de femmes 

aujourd’hui, indépendamment de leur appartenance religieuse ou spirituelle. 

Comment parler de Dieu d’aujourd’hui ? Pleshoyano, avec son ouvrage, 

semble dire : Et si vous regardiez du côté d’Etty Hillesum, peut-être trouveriez-

vous un élément de réponse à la question comment dire Dieu aujourd’hui ? 
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